
Une tata somba, 
l’habitation des villageois de Tanguieta.



Je suis partie 15 jours en congés solidaires en février 
2010. Ma mission s’est déroulée au Bénin, petit pays 
du golfe de Guinée composé d’une quarantaine d’ethnies. 

Le Bénin est l’un des pays les plus contrastés 
d’Afrique. Il est traversé par de nombreux 
cours d’eau qui sont à l’origine de la richesse 
animalière du pays. Pour préserver cette 
richesse, les parcs naturels locaux ont besoin 
de volontaires pour identifier les espèces 
d’animaux présentes, les répertorier et évaluer 
leur distance de fuite (quand un animal est 
chassé par les braconniers). Grâce à ces 
données, les responsables du parc peuvent 
identifier les zones de braconnage et mieux 
protéger les espèces menacées. 

Je me suis donc rendue au parc naturel 
de la Pendjari, en soutien de l’équipe du 
CENAGREF (Centre National de Gestion 
des Réserves de Faunes). Mon rôle a été 
d’identifier les espèces d’animaux, de les 
compter et d’évaluer leur distance de fuite 
pour voir s’ils sont braconnés. Les congés 
solidaires m’ont ainsi permis de contribuer 
modestement à la préservation des espèces. Dégustation de tronc de palmier.

Arrivée à Tanguieta, 
notre base de mission située 

au nord du Bénin.

De beaux moments attendrissants 
ont ponctué notre mission.

On commence tout de suite avec le relevé 
d’empreintes de lions. On mesure et on note 

la localisation avec le GPS.

Une des nombreuses 
espèces braconnées.


